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Le silence fut complet comme si l'on avait d'un seul coup muselé.
toute la bande.

-Bien 1 à présent que vous êtes sages, il m'en reste un gros mor-
ceau qui est pour celui qui m'indiquera la rue Favart d'Herbigny.

Alors tous les marmousets s'écrièrent avec enthousiasme:
-Moi, m'sieu. Moi, m'sieu. Je vous conduirai où vous voudrez.
-De quel côté est-ce?
Les uns montrèrent le nord et les autres le sud, ceux-ci l'occident,

et ceux-là l'orient, et je me fâchai tout rouge en constatant que pas un
d'entre eux ne connaissait la rue Favart d'Herbigny.

Me voyant en colère, ils me laissèrent en plan pour aller crier à la
chienlit derrière un ivrogne qui venait de notre côté.

-C'est trop fort à la fin. Alors je vais donc traîner sac au dos dans
les rues de Reims jusqu'à dimanche !

L'ivrogne qui avait mal entendu s'approcha:
-Ah ! ah ! vous cherchez la rue des dimanches.
-Allez-vous faire...
-Rue des dimanches. Très bien. Ça m'étonne qu'ils aient mis ce

nom là sur le billet. Elle est débaptisée, mon jeune ami.
-Et le vin que vous venez de boire, était-il débaptisé.
-Ça, jeune homme, motus. Pas d'observations. Je ne suis pas gris,

savez-vous. Et puis, quand je le serais, c'est mon affaire. Ce n'est pas
vous qui avez payé, pas vrai? C'est moi. Et puis, quand je n'aurais
pas payé, ça prouverait qu'on me fait crédit parce que je suis honora-
blement connu. Et puis encore, quand je ne serais pas connu, si on
me fait crédit c'est sur ma bonne mine, voilà. Je vous garantis qu'on
ne vous en fera pas autant avec votre costume.

-Bon, bon. Au plaisir de ne pas vous revoir.
-Minute, voyons, minute. Nous disions que la rue des Dimanches

est débaptisée. Elle s'appelle à présent,... attendez un peu. Rue...
Collot d'Herbois... Non, rue Collot d'Herboisigny. Ce n'est pas ça,
mais je brûle, pour sûr, je brûle.

-Ce n'est pas rue Favart d'Herbigny, par hasard ?
-Jeune homme, vous êtes un grand homme. Vous devez être de

Reims.
-Pas tout à fait. Je suis de Rilly. Vous la connaissez, la rue Favart

d'Herbigny.
LÉoN BARAT.

(A continuer.)


